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LA MONTAGNE  : 
TERRAIN D’AVANT-
GARDE POUR LE
MONDE DE DEMAIN

e n q u ê t e

ACCOMPAGNATEURS EN MONTAGNE, 

PROFESSIONNELS DU TOURISME, ARTISTES,

THÉRAPEUTES, AGRICULTEURS, ÉLEVEURS, 

ALPINISTES, ÉLUS, GESTIONNAIRES DES TERRI-

TOIRES…  : ILS SONT NOMBREUX LES CITOYENS

MONTAGNARDS À AVOIR DÉVELOPPÉ UNE 

ACTIVITÉ ÉCONOMIQUE, MIS EN ŒUVRE UN

MODE DE VIE OU RÉINVENTÉ LEURS PRATIQUES

ET LEURS APPROCHES. LOIN D'ÊTRE DES MAR-

GINAUX, ILS PROPOSENT DÉJÀ, AU QUOTIDIEN,

UN AUTRE MODE DE DÉVELOPPEMENT ET DE

VIE. HUMBLES ET ENTHOUSIASTES, ILS SONT

INSCRITS DANS LA RÉALITÉ DU MONDE ET 

DES ENJEUX DU XXIE SIÈCLE. 

À TRAVERS CETTE 3E PARTIE, NOUS AVONS

SOUHAITÉ LES METTRE EN LUMIÈRE. LA 

MONTAGNE, ESPACE FRAGILE ET VULNÉRABLE

FACE AUX CHANGEMENTS CLIMATIQUES, EST

AUSSI UN FORMIDABLE TERRAIN D'EXPÉRIMEN-

TATION, UN GIGANTESQUE LABORATOIRE 

D’EXPÉRIENCES DE « MONTAGNE À VIVRE », 

UN TERRITOIRE D'AVANT-GARDE. C'EST 

REMPLIS D'ESPOIR QUE NOUS ESPÉRONS 

VOIR CE VENT DE CHANGEMENTS POSITIFS

SOUFFLER PAR-DELÀ LES CIMES  !

LA GESTION INTÉGRÉE DES RISQUES 
NATURELS EN MONTAGNE (GIRN) : 
UN OUTIL COLLABORATIF FACE 
AUX ALÉAS NATURELS
Benjamin Einhorn - Chargé de mission au Pôle Alpin d'études et de recherche
pour la prévention des Risques Naturels (PARN)

Les territoires de montagne sont exposés à des aléas naturels de
fortes énergies (avalanches, crues, laves torrentielles, mouvements
de terrain, etc.) susceptibles de s’intensifier sous l’effet du changement
climatique et notamment de l’augmentation attendue de la fréquence
des événements extrêmes. Pour les collectivités, il est important de
travailler à la réduction des vulnérabilités spécifiques et propres à
ces milieux fragiles et contraints. Dans cette perspective, l’expérience
acquise par des territoires alpins engagés dans une démarche de
«  GIRN  » pour faire face à des aléas existants, voire déjà en recru-
descence, constitue un exemple de bonnes pratiques capitalisables
dans le champ de l’adaptation.

t é M o i g n a g e s  /

AMANDINE CRÉVOLIN, CHARGÉE DE MISSION GIRN 
AU PAYS DU GRAND BRIANÇONNAIS, DES ÉCRINS AU QUEYRAS

«  Les actions réalisées dans le cadre de la GIRN depuis 2010 sont 
directement issues des besoins spécifiques des territoires. Elles sont
co-construites avec l’ensemble des acteurs de la gestion des risques
naturels et de crise. Cette approche “bottom-up”, de bas en haut,
permet de s’adapter aux capacités économiques, humaines et ma-
térielles de ces territoires. Les actions construites ne répondent pas
à des scénarios connus, mais poussent les élus et les gestionnaires à 
réfléchir à des solutions globales, puisque le changement climatique
engendre trop d’incertitudes. 
La démarche GIRN accompagne les territoires pour qu'ils soient plus
résilients face à des événements dont on ne connaît ni la durée, ni
l’intensité ni la localisation. Pousser les élus à réfléchir à un panel de
solutions mobilisables lors de la survenue de n’importe quel événe-
ment, tout cela en parallèle d’une gestion dite «  classique  » des
risques naturels, est actuellement un bon compromis pour ces terri-
toires. Enfin, la dynamique de réseau à l’échelle du massif alpin créée
grâce à la GIRN favorise ce type de démarche puisqu’elle augmente
l’éventail de solutions spécifiques aux communes montagnardes. »

JOËLLE OCANA, ANCIENNE MAIRE D’ABRIÈS (QUEYRAS)

«  Durant mon mandat de maire (2001-2014), mon village fut à
maintes reprises touché par des catastrophes naturelles qui nous ont
montré notre vulnérabilité (inondations en mai 2008, crues avalan-
cheuses en décembre 2008). Après ces expériences, nous sommes
restés interrogatifs pour l’avenir. Nous avons constaté que l'expérience
des habitants (connaissance du terrain, etc.) n'était pas suffisante,

même si ce sont des éléments à prendre en compte. Il fallait un outil
centralisant les informations et la réalisation des opérations de 
secours. La proposition de travailler sur une démarche de GIRN a été
une bouée de sauvetage pour nous. Ensemble (personnels admi-
nistratifs et techniques de mairie, élus, chargée de mission GIRN),
nous avons élaboré et mis à l’épreuve cet outil d'aide à la décision.
Le Conseil municipal se l’est approprié et l’équipe municipale actuelle
a déjà fait évoluer cet outil. Nous sommes convaincus de son effica-
cité, mais il faut le faire vivre et continuer à travailler sur la préven-
tion. Avec le PCS1, ce sont deux outils remarquables qui m’ont aidée
à gérer les crises et qui aideront les élus dans leur fonction de DOS2

en ce qui concerne la gestion des risques naturels.  »

1 - Plan Communal de Sauvegarde
2 -Directeur des Opérations de Secours
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